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Asthme de l'enfant: les traitements ralentiraient la
croissanceUne étude présentée au congrès de la société européenned'endocrinologie pédiatrie qui se tient, actuellement, àBarcelone (Espagne) et menée auprès de 12 000 jeunesFinlandais a montré que ceux qui avaient utilisé des cor‐ticoïdes inhalés pour traiter leur asthme avaient des re‐tards de croissance. Selon les résultats, ces corticoïdesprésentent moins de risques d'effets secondaires que lescorticoïdes pris en comprimés mais sur le long terme, ilsprovoqueraient un retard de croissance chez les enfants.
Les risques d'un cancer du sein non familial pourrait
être préditDes chercheurs ont découvert que des cellules du sein ap‐paremment saines contiendraient des anomalies géné‐tiques qui pourraient être décelées avant l'apparitiond'une tumeur. Ils recommandent aux femmes une auto‐palpation régulière des seins et un dépistage à titre pré‐ventif.
Un chien détecte le cancer du sein de sa maîtresseAlors qu'elle rentrait de vacances, Karin Gibson, une Bri‐tannique de 62 ans, est accueillie par son compagnon,Paddy. Le labrador noir, semblait particulièrement excité:
"Il était comme une colle forte. Il me sautait dessus, sentait
mon haleine, me regardait dans les yeux, se frottait contre
ma poitrine", explique la retraitée à BBC News. La "ixationde l'animal sur son sein droit est devenue si récurrenteque Karim Gibson s'est "inalement décidée à consulter unmédecin, deux semaines plus tard. Les examens ont ré‐vélé la présence d'une tumeur, elle est atteinte d'un can‐cer du sein droit.
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Très souvent, le mariage est
qualifié de sacré et de
preuve de réussite sociale.
Quand les violences conju-
gales, lot quotidien de cer-
taines femmes, s’ajoutent à
ce tableau badigeonné de
succès, doivent-elles sacri-
fier leur santé et leur équi-
libre psychologique au
nom d’une institution sup-
posée apporter paix,
amour et équilibre ? Faut-il
qu'elles subissent dans leur
chair les coups, au nom de
leurs enfants ? Des femmes
donnent leur avis sur la
question.

« CERTAINES femmes
continuent de reposer leur
bonheur sur les hommes. Et
cette catégorie est bien ca-
pable de tout supporter, au
motif des enfants. Alors que
c'est par peur de se retrou-
ver toutes seules, sans per-
sonne pour prendre soin de
leur confort. Alors, elles
vont subir maltraitances
sur maltraitances par peur
de l’inconnu de tout recom-
mencer. Pourtant ,quelque-
fois, le bonheur se trouve
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juste de l’autre côté de la
porte.» Ainsi pense CarineL., styliste‐modéliste.C'est qu'il y a encore peu,les mères supportaient etsubissaient les violences,mettant ainsi une croix surle mot bonheur, a"in de gar‐der leur foyer par tous lesmoyens. Il y a encore peu,les femmes, encore elles,renonçaient aux joies d’unevie intime épanouie ar‐guant tout endurer, surtoutles violences conjugales, àcause de leurs enfants. Lagrande révolution n’a pasencore eu lieu, mais, de

plus en plus de femmes seprennent en charge et re‐vendiquent le bonheur per‐sonnel comme moteur ducouple. Loin de nous l’idée de fragi‐liser les familles, juste de sedemander si la violencedoit être acceptée et endu‐rée au nom des enfants ? «
Surtout quand on sait que la
violence physique est tout
aussi psychologique, que ce
traumatisme d’une mère
violentée déteint sur les en-
fants. Les prendre dès lors
comme prétexte, excuse et
autres pour rester, malgré

les coups, est tout simple-
ment une belle aliénation
sans plus, à mon avis»,tranche Martine J., prési‐dente d’association. Pour notre stylite‐modé‐liste, on y perd sa santé, sajoie de vivre. « Résultats des
courses, personne n’y gagne,
ni les enfants à qui sont in-
culqués de mauvais exem-
ples, ni la mère qui portera
des séquelles toute sa vie si
elle n'en meurt pas avant»,ajoute‐t‐elle.« Il est vrai que les enfants
souffrent énormément de

voir leurs parents séparés.
Dans le même temps, une
ambiance malsaine dans un
foyer n’est point propice à
leur épanouissement »,argue Marcelline A., étu‐diante.Il ne saurait donc êtrequestion de se réfugier der‐rière les enfants pour mou‐rir précipitamment, aunom d’un confort matérieldont on est capable decréer soi‐même les condi‐tions. « Vous savez, le jour
où toute femme compren-
dra que le mariage n'est pas

signe de réussite, nous au-
rons alors brisé les chaînes
qui nous obligent à être es-
claves des hommes», ter‐mine Rita A., comptable. Comme pour donner raisonà ces bonnes femmes, visi‐blement révoltées par lepeu de courage des femmesà se prendre en mains,Mbouity Ikapi, psycho‐logue, corrobore leurs avis.« Les enfants ne devraient
pas être un refuge derrière
lequel se cacher pour vivre
constamment dans la peur
et la violence. D'autant que
la violence comme mode
d'expression dans le couple
n'a jamais servi d'accéder
au bonheur. Même s'il est
vrai qu'il y a des femmes
maso qui, de façon incons-
ciente, aiment être violen-
tées, mais pas au point de
garder les traces», estime‐t‐il.Sinon, conclut‐il, « je pense
que c'est l'absence de maté-
riel qui fait que la femme
reste dans ce genre de ma-
riage, malgré les violences,
en disant accepter de souf-
frir pour s'occuper de ses en-
fants. C'est, certes, un choix
mais dangereux, parce que,
demain, la chose peut dégé-
nérer en drame, car elle
peut alors perdre sa vie au
nom des enfants», tranche‐t‐il. 

Nombre de femmes estiment qu'elles ne sont plus
contraintes de subir les violences conjugales au

nom de leurs enfants.
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Pierre Mbouity Ikapi, psychologue.
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SUR les vêtements, der‐rière l'oreille, au creux dudécolleté... Autant de fa‐çons de porter son parfumpréféré. Si se parfumer surla peau est parfois décon‐

seillé par les dermato‐logues, notamment à causedes risques d'allergie ou detâches (au soleil), la peaureste l'endroit le plus sen‐suel où déposer une fra‐grance préférée.En effet, c'est bien connu,d'une personne à uneautre, un parfum ne dégagepas nécessairement la
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même senteur. Par ailleurs, la chaleurexhale encore davantage lafragrance. D'où l'idée dedéposer notre parfum àdes endroits clés : dans lecou, à la base de la nuque,derrière les genoux, dansle décolleté, à l'intérieur dupoignet... Pour résumer, comment separfumer ? "Parfumez-vous
là ou vous souhaitez être
embrassé(e)?". C'était lamaxime de Coco Chanel.On peut évidemment par‐fumer ses vêtements, sur‐tout si on est "idèle à unseul parfum. Sinon, gareaux mélanges. Mais de lamême façon que toutes lespeaux ne réagissent paspareillement à un parfum,les matières ne révèlentpas les odeurs de la mêmefaçon.Les spécialistes conseillentd'opter pour des matièresnaturelles laine, coton, lin),qui mettent mieux en va‐leur les senteurs. Et onpeut aussi vaporiser unsoupçon de parfum surnotre garde‐robe à l'inté‐rieur de notre commodeou de notre armoire.
L'astuce : un pschitt surnotre lingerie pour être en‐core plus sexy. En re‐vanche, on se mé"ie destâches sur les matières fra‐giles comme la soie. A nepas oublier en voyage ouen bureau : votre vaporisa‐teur de  sac. Pratique pourdes retouches minute quidonnent un petit coup defouet pendant la journée.


